
                                   TAPHOS OMIROU. 

Ici est l’absolu, la mer toujours la mer 
sous quelques os de la terre repose celui 
qui pour toujours a décrit notre être et son vouloir, 
la vengeance des dieux sur la grandeur de l’Homme. 

Un regard sur ces pierres non jointes suffit 
elles sont ensemble un moment seulement 
pas un arbre n’y est venu porter son ombre 
le vent y fait son discours plus ailé. 

Et toi qui a mené tes pas jusqu’à ce lieu de paix 
tu peux te souvenir de ce que fut ta vie obscure 
à n’être qu’un nom ignoré parmi l’erreur des jours 
méditer, si tu peux, sur le tumulte du vivant. 

Peut-être te dira-t-on que l’on n’est sûr de rien 
en cela peu importe puisque le tombeau du Poète 
est le pays entier, celui d’Esprit lui-même 
et que depuis lors il n’a cessé de voyager. 

Le coeur des Hommes mortels finit par se connaître 
il n’a pour tout désir que l’ardeur au combat 
celui qui protège du tyran et de la démesure 
va le dire maintenant à ceux qui en douteraient. 
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